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taient cont 
ment conv 
membres.

—Elizabe 
demanda K 

La malhe 
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Elizabeth < 
pée, je n’a 
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De spacieuses écuries sont attachées à 
rétablissement. M. Desloges étant agent 
pour les marchands de bois, attire l’at­
tention des hommes de chantiers qui en 
allant se pensionner chez lui, trouveront 
à s’engager immédiatement,

10 déc. ’84
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mm D’HABITS
DE PRINTEMPS ET D'ÊTÊ

TltUimORTESsCHAPEAUX ,
!est des p u- considérables et comprend 

tentes les nouveautés.

Notre asüui urnent est même trop considk- 
rable, nous voulons le diminuer en

'
FEMST A B0i\ MARCHE.

NOTRE ASSORTIMENT DE

CHEMISES
de toute description, est le plus considé­

rable qui soit en cette ville.
Ses Prix sont des plus Populaires.

VAHIBTB PRE8QUTNPINIB DE

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
bas;

CHAUSSETTES-, 
LlNGK DE CORPS, stc.

277, fi (JE WBLLlatiTiW,
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de ma délit 
tour, je von 
protection.

Les yeux 
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joignit ses 
la devant M

M
COLS
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if
me

C. Gagné et Cie
5 mars. 1883 la

DORION «l DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

110 Rue Soarks et 569 flue Sussex, I
OTTAWA.

Nouveaux fond, de scènes variés, peinte. 
par lea meilleurs artiates du Canada. ‘

Grands avantages pour les fêtes.
Une douzaine de Portrait»,

CABINET SIZE,
et nn cadre valant $1.00, poor

$8.00.
Photographies de toutes grandson, 

faction garantie.
Une vlaite est sollicitée ohei

DORION et DELORME,
668 me Soaseï, coin de ta mo BldMU**' '

IS Oct. 1883

NOUVEAU MAGASIN

PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES 
ETBE BECORATION 

No. 208, Rue DALHOUSIE, Ottawa

Nous no 
Menton, où 
geet le de 
arrivés depi 

Une dé{ 
de l'amiral 
et aussitôt, 
avait fait pi 
belles chai

•atta-

pou r ses no 
En les v 

de Valcourl 
larmes. El 
docteur en 

—Ah ! sa 
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autour du c 
vait embras 

Ensuite, 
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célèbre méd 
lade avec la 
tion, comp 
du pouls.

Pendant 
immobile t 
nant ses 1 
ses sanglote 
ressemblait 
Douleur. £ 
laient const 
à sa fille, dt 
grie d’Emm 
ve et reflêcl 
eien. Mais 
pauvre mè: 
prendre la 
dron dans n 
les mou rem 
mie.

la.

1GEO. PHILBERT
Propriétaire

Prix très modérés et ouvrage garanti.
Les marchands de la ville et de la 

e sont priés d’aller lui ïrendre une 
te avant d'acheter ailleurs.

GEO. PHILBEBT.
208, RUE DALHOUSIE.
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L’OfiflAKlSilE de L’tiüM de
Est l’œuvre la plus complexe du créateur 
et quand ce mecanhme si compliqué, et si 
artistement fait, est dérangé par la mala­
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé 
lux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose de trop ‘précieux pour 
être négligé. Alors s élève la question :
“ Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar J -hannksskn, de l'Unlrer 
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
geniteurinaire.

SES HBMB0E8 GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la *Spormathroée, Go­
norrhée, la Sphilie, ta Stricture et l’impor- 
tence, etc,, etc.

PAHCEQUB vous avez été trompé et 
abusé par les GHaRLATANS qui préten­
daient guérir cette classe de maladie 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Johannissbn, avant que cette maladie 
devienne chronique et incurable 

,, iB. GRATIS "W '
On enverra par la malle un traité eré- 

cieux du sys ème du Dr Joharmeseeo par- . 
finement cacheta a toute penonnu aouf- 
frant de cette maladie, pourvu qu'elle 
«adretoe à son seul agent autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

t

I

I
Enfin, ap 

reconnu lei 
ques de la 

sM s’éloigna d 
Mme de 1 
rent dans 
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Du regarc 
eueement le 

—Je ne 
fit il.
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s’écria Mm 
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Eugène fi 
gémissemer

HBNRÏ VOGBLKR,
49, South S reel, New-Yerk. 

Divers symptômes compliqués sont trai- 
' P*r lea prescriptions spéciales d« doc 
ar Johannessen d’après l'avis d’uamé

i
Toute oomepoadauce oantdsneleUe et 
M réponse est envoyés «Mtt *

I «684-1 a* 4

Laisse Ottawa....

Arr. à Montréal...

Laisse Montréal.. 

Arrive à Ottawa.

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont alttchns aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Haint-Jeaa, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 ; 
L’Express du jourquitle Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quitte Ottawa à 11.05 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 acb
“ du jour quitte Toronto à 9.20 an 
“ “ Ait. à Ottawa à 6.07 f m
•• du soir quitte Toronto à 70.0 fin 
" “ Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur tes trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à 8m th’s Fall pom 
Brockvtlle et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et 
neciions pour le sud et l’est.

Com ections à Toronto pour tous lea 
points à l’ouest, sud-ouest et noi d-ouesl.

Pour les billets, le prix du passage, let 
sièges dans le char-salon, la table dt 
départ des trains pour le haut de l’Ottawa 
et tous les autres stations locales et autret 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

ses nombreuses con-

mr 42 HUE ELGIN.
GEO. W. HIBBARD, 

Astustanv-Agent-Général des Passagers 
ARCHER BAKER, 

Suriniendant-généraJ
W.C. VANHORNB,

Vice-Président.

Pilules de Noli Longues Composées
De HflfiAL»

Pour la 
son certaine d 
toutes les afle< 
tione bilieuse* 
torpeur du toi» 
maux de têt* 
in di gea tion? 
étoardîeeemeih 
et de toutes et 

le -1AUT»iS fonctioULP

6c

H®
■te1 MT.iCLm

malaises causés par 
ment de l’estomac.

Oee pilules sont o.te n 1 recommandéei 
mme étant un dos ,«;ue aûra et des piu- 

efficaces remèdes contre les maladies plu 
haut mentionnées. Elles ne contiennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
tions. Tout en étant nn puissant purgatif 
pouvant être administré dans iv import- 
quel cas, elles ne contiennent aucune <k 
ces substances délétères qui pourraient e> 
rendre préjudiciables à la santé des enfant» 
on des personnes âgées. Les Pn.(n.n ni 
Noix Lovouas Composais, db MoGals, sont 
préparées arec soin, avec en extrait col.

noix longue et combiné 
icipee végétaux, de ma 

niére à les placer au premlar rang earn 
toute» les punies stomachiques jusqu’à pré­
sent offertes au publie.

1 1. MeOALl,

vec d’autres pria

°m
isw le

Hotel du Castor
451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôtel. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 

iïüSSHi
E. CHEVRIER, proprietaire

Ottawa, 18 déc. 1884.

à l’établissement.

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
IIIVISIOXDE VEST.

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN «VINT

Ligne Courte
KNTRK

OTTAWA ET MONTREAL
Arrangement* d’hiver, com­

mença ul Lundi, 24 Nor.1884

il 11 jjTABLBAC DBS H BS.

FOUR LF" FHB
MIÎMI

FOIRHÏRKS
Assortiment complet Hp Pourri 

de toutes espèces, tel que
Rohe* pour toiture*. €»•>• 

ilanteaiix, Manchons, 
Caanuea, etc., chez

H. L. COTE
128, Rue Rideau-

A. A. ADAM,
Avocat, Procureur, Notaire, Sollici­

teur et Collecteur.
Bureau : chez MM. O’tiura k Rem on,

No. 58, rue Sparks, Ottawa
M. Adam suivra les Cours civiles et cri 

minelles de la province de Québec.

CLASSE DU SOIRMONTRES ci BIJOUTERIES

A 50 pour 100 de rabais.
LA DETTE PUBLIQUE

Une Dame française désire ouvrir une 
classe spéciale pour enseigner le Français. 
Un devra s’adresser au No 48, rue Théodore. 

30 jan—1 m.—2 f p s

La presse gri te rouge fait beau­
coup de bruit autour de ce mot-là. 
A l’entendre, nous marchons déli­
bérément au précipice, à la ban­
queroute, à tout ce que l’on vou­
dra de pire encore ; car, avec ces 
gens-11, il n’y a pas de mesure à 
observer et chacun prend ce qui 
lui plait. Quels farceurs et quels 
charlatans que uos adversaires l

Le pays est endetté, et ce n’est 
certe, pas nous qui essaierons de le 
nier. Bien au contraire, nous 
sommes fier de constater le chiffre 
de ses obligations, pareeque ce 
chilire représente, à nos yeux, la 
preuve la plus palpable et la plus 
formelle de sa vitalité et la garan 
tie de son avenir. Si, en effet, ou 
venait nous dire que le Canada, 
immense et fertile légion de terre, 
conquise à la colonisation il y a un 
peu plus d’un siècle, se trouve au­
jourd'hui encore sans un soude 
dette nationale, nous nous ren­
drions naturellement le témoignage 
que ce pays-là ne possède ni tra­
vaux publics, ni chemins de fer, et 
que dans un temps où le succès et 
la victoire appartiennent trop sou 
vent au peuple qui a à sa disposi­
tion le plus de machines à va­
peur, d’appareils électriques, etc., 
notre pays est resté trop jeune dans 
un âge trop vieux et n’est destiné ni 
à grandir ni à prospérer.

Et puis d’ailleurs, ceux là tous 
qui nous vouent si gaillardement à 
la ruine aujourd’hui, ne disent pas 
qu’ils ont fourni leur obole dans 
cette dette qui les effraie et les 
scandalise si fort. De 1873 à 1878, 
le gouvernement Mackenzie, en 
effet, a accru nos obligations na­
tionales de près de 40 millions de 
piastres, soit la plus forte propor­
tion qui eût jamais auparavant, 
durant un môme laps de temps, 
marqué le passage d’un parti poli­
tique au pouvoir. Mais, cela serait 
encore peu de chose si l’on avait 
au moins doté le pays d’entreprises 
publiques et de travaux, représen 
t. nt cette augmentation de la dette. 
C’est ce l’on ne peut pas établir en 
faveur de l’administration Macken­
zie et Consorts.

La ruine et l’imprudence, pour 
un peuple, n’existent pas dans le 
seul fait d’accroître le chiffre de 
ses obligations. Elles consistent 
surtout dans l’acte de s’endet 
ter sans utilité, pour des fins qui 
ne sont pas propres à promouvoir 
le bien public, à favoriser l’avan­
tage général, et aussi dans l’emploi 
peu judicieux et môme tout à fait ai- 
bitraire des deniers du trésor. Na­
turellement, en effet,il est des mesu 
res à observer môme dans l’appli 
cation de ce dernier principe ; mais, 
nous ne craignons pas de dire 
qu’elles ont été respectées par ceux 
qui ont eu la gouverne de la 
chose publique dans notre pays. 
Notre dette est relativement 
minime ; elle a été contractée afin 
de mener à bonne fin des entre­
prises et des travaux qui étaient 
de nécessité absolue pour nous 
permettre de lutter avec les peuples 
voisins, dans le champ de l’agri 
culture, du commerce ot de l’in­
dustrie ; enfin, si on la raproche 
de la valeur réelle et effective des 
chemins de fer, des canaux, de 
tons les travaux publics qu’elle a 
produits et qui sont à l’actif du 
pays, on s’étonne de constate! que 
non seulement elle est représentée 
là cent pour cent, mais qu’ell* est 
même outrepassé '

Ce point de vue seul, d’ailleurs, 
est juste et équitable pour apprécier 
la situation financière des nations 
comme des individus, et en l’adop­
tant, nous défions le parti grit- 
rouge d’établir que noire pays n’est 
pas prospère.

Rappelez-vous que la prudence 
est la mère de la sûreté, et que 
voir c’est croire. Chaque article 
est garauti tel que représente, 
sinon la vente est nulle et l’argent 
vous sera remis. Réparations de 
montres faites “ avec soin, a. des 
prix modérés.

N’oubliez pas l’adresse
H. Norbz,

30, Rue Rideau, porte voisine du 
“ London Chop House”

AM
J. A. Va LIN

Avocat et Notaire Huit Ile.
ARGENT A PRETER.

25 rue Sparks, vii-à-vis 
l’Hotel Russell.

bureaurTsS
29 Janvier 1885

SACRIFICE
LE REPOS DES FATIOUKS 1res marchandises qui suivent seront ven­

dues, ou plutôt sacrifiées, àïhli En«râTtnt repiennii the Low** le e étau*/ etetel
Vous qui ôtes fa'ignés, insou­

ciants sans espérances, qui souf­
frez reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez môme la raoît, 
soyez sans inquiétude. Celte pré­
paration presque miraculeuse con­

stats Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéi i 

de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections du 
oie. Essayez la sans délai.*

StrictementlPiïre MOITIE PHIS
Durant QUELQUES JOURS seulement.

Ces articles sont :
Jnsle-au-corps pour dames 
Gilets en laine 
Vestes 
Pardessus
Pardessus pour enfants 
Articles ale gofit en laine

Avec d’autres articles de

I— pis. ISIMe* peuvent .’en servir 
won» donner.

doDE LES CHS DE CONSOMPTION, don il aux Tl est si près 
vingt-quinze no 
guéris, lorsoivile 
eux instructions.

il ne contient aucun produit ohîmiqi 
i igradient qui puissent faire du mal 
j unos ou aux vieux.

femme EXPECTORANT il est sans égal.
Il ne contient d’OPIUM sous aucune forme.

d’être nn que quatre-
eut sont définitivement 
conforment strictement

do

son

MODEL et GliNITlRiS
EN MAINSDIAMOND-DYES

En vente ohes tous les Pharmaciens. Les dames sont invités à venir voir ces 
articles chezPartout ou reclame à grands cris 

le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

DAVIS *4 LAWRENCE . CO’Y,
Seuls Agents. Montréal, A. Woodcock,

Marchand de Modes,
39, RU K SPARKS.ASSOCIATION MüITOSLL*

PREVOYANCEEST-CE BIEN LE CAS?

Tous les marchands de la cam r.N.nl,
pagne et de la ville, mais surtout la UU UHlRUfl.
classe ouvrière, se d.sent qu'il faut
aller chez J. B. G. Dunn, coin des et soumis chaque année à Vinspection du 
rues DalhûUSie et St André, pour J Gouvernement Provincial, 
acheter les épiceries, vins et i 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition, 
il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

Pour les meilleures ferronneries à bon ma 
ché, allez

McDO U GALL & CUZNEuBUREAU PRINCIPAL :
162 RUE ST

MONTH
^JACQUES*

Le pjus ancien magasin de ce genre à 
Ottawa établi en 1850, à l’enseigne de le

CROSSE TARIERE,

flue Sussex, et coin de la rue Duke,
CHAI DIERES. OTTAWA,

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président”
Hon. W. W. Lynch M. P. P., 1

Commêssaire des Terres de I Vice 
i Couronne Québec, P. Q. j Présidents 
Globensky, Ecr., O. R. J 
Mat sue, M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la orovince de Québec. 
Cassidy, Ecr., Négociant.

J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Ha-ris, Ecr., Mouoton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guerin, Ecr., M. D.

PETITE GAZETTE
Et à MATTAWA, P.Q.Charbon Importé par chemin de 

fer, qualité supérieure et au plus 
bas prix du marché. S’adresser au 
quai Ea&tou, No. 185, au bassin du 
canal. Ce charbon est bien passé 
au tamis et pesé sur les balances 
de la municipalité. 29—3m

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l'encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

E”». MCDOUGALL t CUZNER.
la31 Octobre 1883.John L.

SPRUCINE
meilleures prêt-a» 

rations offertes jusqu'ici 
au public, pour le aoulagf 
ment immédiat et la gù<« 
riaon de la Toux, du Rhon», 
de la Bronchite, de l’Er • 
rouement, de la Croup* et 
de toutes les maladies de r 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25 e 
’ 50c la bouteille.
B. F .le G Al. h", Chimiste, 

Monte*# 1

Une des

Bon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T. 
J. Büaillon, B. O. L.—Aviseurs Légals. 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Diricteur Médical.

Les surplus sont déposés dans la trésor 
provincal.

Pour informations s’adresser à
*8M. CHARLES PUNCHARD

No, 76, EUE SPARKS,
OTTAWA.

9 Mai 1 an. WM
Us i Flûte

«VIS «UX ENTREPRENEURS.
Des soumissions distinctes, cachetées, 

(contenant plans et devis,) adressées au 
soussigné et endossées ,l Soumission peur 
appareil :e chauffage à eau chaude, pour le 
Bureau de Poste, de Kingston, Ont., seront 
reçues à ce bureau jusqu'au LUNDI, 1(> 
FEVRIER prochain.

Les plans ei devis, etc., pourront être ex 
aminés au bureau des Travaux Publics, à 
Ottawa, et au bureau de MM. Power * fil 
architectes,* Kingston, le ou après 
le 28 Février courant.

Les soumissionn-tires devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites stric­
tement conformes aux formules imprimées 
et signées par les soumissionnaires mêmes.

Un chèque de banque accepté,fait payable 
à l'ordre de l'honorable Mini-tre des Tra­
vaux Publics, égal à cinq pour cent du prix 
de la soumission doit accompagner cette 
dernière, laquelle somme sera confisquée, hi 
le soumissionnaire refuse d'accepter le con­
trat pour l’ouvrage aux taux et termes men­
tionnée dans sa soumission Le chèque ainsi 
envoyé sera retourné à cha 
naire dont la sonmiseiom 
acceptée.

Le Ministère ne g’e 
plus basse, ni aucune 

Par ordre.

Maison de New ïorh — Nous 
avons visité, aujourd’ui, l’établisse­
ment de tailleur de New York,

M. J. L. Beaudry, No 523 
Sussex, et nous y avons . . 
un grand assortiment de marchan­
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos­
saises ; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar­
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J L. Beaudry,
523 rue Su

La Snrucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune a are espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

--------- :o:----------
Non* venons de recevoir le 

Vins bel assortiment 
«i toiles peintes et dorees 

pour t'eueires qui ait 
(a .sais ele Importe en Canada

tenu
rue 

admiré
par

JACOB ERRAIT. smerer»

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.
SS RUE RIDEAU.

N B.—Voyez le? échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.

MmRLBlIimiS
esex.

■oumiaaiT. étéLa VENTE ANNUELLE avec DISCOMP­
TE, que nous accordons aux acheteurs, 

à l’époque des fêtes, est commencée 
depuis lundi dernier, et durera 

UN MOIS.

ngage à accepter ai la 
des eoumiaaioai.

A. GOBEIL,
Secrétaire»UNE REDUCTION DE 10 PAR 100 Ministère des Travaux Publies, ) 

Ottawa, 24 Janvier 1885 fest accordée à tous ceux qui achètent 
durant ce mois.

Nous vendons d’étéganls po 
(Pole) en noyer noir ou ébôn 
bouts on cuivre, anneaux, accolades 
etc., pour $1.25 au comptant, chaînes 
en cuivre pour rideaux, 50c par paire.

rte-rideaux 
e, avec les

Hf 3

à

H i HUIS, CAMPBEll & Co. Expositions Internationale et Coloniale*9. II. AUI AL,
1-lilNTRE,

DJSCORATKUR,
TAPIBSIKR

k ; Y i TR IKK

ENTREPOT DE MEUBLES,
RUE O'COMÛR A Anvers en IMS—A Londres en ISS».

près de la RUE SPARKS
LE gouvernement a l’intention -de faire 

il ter le Canada à l’Exposition Inter- 
rs s’ouvrant dans le cours 
;ssi à l’Exposition pour les 
l’Inde à Londres en 1886 

fera les frais du trans- 
Oanada j’nsqn’à Àn-

4 décembre 1884 lan représenter le Oai 
nationale 4 Anve 
do mai 1885, et au 
Colonies et pour

>rfc de»

TAPIS, TAPIS rte

MAISON DE TAPIS
uvernement 

port des produits du 
vers et o’A

Marchand ük

PEINTURE Canada j’nsqn’à An­
vers et d? Anve. s à Londres, comme aussi 
les frais de r- tour au Canada si les objets

vront être 
%rd que la 

a prochain, 
i lions offriront des 

nnaitte les

et hk VITRES
ne sont pas venous.

Les objets destinés à Anvers de 
prêts pour expédition pas plus ta 
première semaine de mars pro

On croit que c s exposition 
occasions favorables de f. Ire oo 
ressources naturelles du Canada, ainsi que 
ses progrès dans l’industrie et la fabnea-

Dee circulaires et der foi mules contenant 
de plue amples imformauons set nt en­
voyées k ceux qui en feront W demande par 
lettre admieée (franco) an ministère de 
l’Agricnltnr., Ottawa.

Par ordre,

526 RUE SUSSEX
O T T a:w a

D’OTTAWA.
grand assortiment,

’eute ?V-j ire, et 1 a pins bas prix en
Avw* ta nta» les meu

LIBRAIRIE FRANÇAISE 
D’OTTAWA

M. A rial se charge de toute 
commande dans sa ligne d'af­
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

liÿ, .relarts, Rideaux,
Corniche», Pôle», Garniture» 

Meuble* de tonie sorte.Vous trouverez toujours à cette 
librairie un beau choix de livres de 
prières, d’histoires, d’écoles, four­
nitures de bureaux, articles reli­
gieux et de fantaisie, etc 

Une visite est sollicitée.
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

et
à ta

MAISON DE TIPIS D'OTTAWA
149 Rue SPARKS.Les propriétaires trouveront 

nn grand avantage en le favo 
risen t de leurs commandes

17 mars 1883

JOHN L01HL 
■ dtl'AgeflibereSHOOLBRED et Oie. „

19la Ottawa, 17 Déc. 1M3. la rîiM.

V:?
LE CANADA, 13 Février 1885
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